LEGROS Francis

Terra Nostra Voyages - Reims

Reims le 16 mars 2006

Monsieur le Président,

Chers collègues,


Il est arrivé ce moment que notre Président COLSON attendait : celui de mon retrait. 

En effet, comment travailler dans la sérénité avec un vice-président qui fut élu contre la volonté du Président le 20 avril dernier ?


J’ai tenté de faire admettre au Président COLSON, qu’il serait bon de considérer équitablement toutes les familles du SNAV, de respecter les statuts du SNAV et ses modalités de fonctionnement, de tenir nos engagements et en particulier celui que nous avions pris en acceptant le mandat d’Avril dernier pour conduire la réforme des statuts. Sans succès !

Nous avions un mandat clair qui consistait à réformer le SNAV. J’ai travaillé sur cette réforme des statuts depuis 2004 et j’ai été de ceux qui ont vu 2 projets ne pas aboutir. Je ne serai pas de ceux qui ne respectent pas leurs engagements.

Je pense sincèrement qu’il y avait mieux à faire de cette année à la tête de l’Exécutif.

Ma déception est à la hauteur des attentes qu’avait fait naître l’arrivée d’une nouvelle équipe à la direction du SNAV. J’ai trop souvent eu le sentiment que notre travail d’élu ne servait pas à grand-chose sauf à cautionner un fonctionnement qui ne me satisfait pas plus aujourd’hui qu’hier.

J’ai fait part de ce malaise à plusieurs reprises à notre Président, et notamment mon sentiment sur l’errance de notre syndicat, incapable de procéder à une autocritique salutaire. 
Son absence de réponse ne me laisse aucune autre issue que de me retirer. 
Trop d’éléments concordants alimentent cette réflexion partagée par un certain nombre des membres du Conseil National. Aujourd’hui, l’unité n’est plus qu’un leurre !
Deux ex-présidents des Indépendants ainsi que des membres du Conseil National ont décidé de quitter le SNAV : un signe qui ne trompe pas…  

Entre les mots et les faits, je m’en tiens aux faits !

J’ai beaucoup d’énergie à mettre au service d’une communauté professionnelle et je l’ai prouvé pendant 18 années par mon implication dans le SNAV dont 13 ans au Conseil national et 4 ans au Bureau Exécutif ! J’ai perdu la confiance dans le SNAV tel qu’il est dirigé aujourd’hui et je n’ai plus le sentiment d’être utile à son évolution. 


Monsieur le Président, l’absence de réponse à mes questions clairement exprimées au Président ces derniers mois me donne à penser qu’il est temps pour moi de me retirer. Il faut avoir le courage de ses opinions !

Chers collègues, il existe assurément une vie après le SNAV : c’est pourtant avec une grande tristesse que je quitte cette Grande famille car nombre d’entre vous qui composez le SNAV me sont chers. 
 
Je vous souhaite à tous bonne chance dans vos travaux futurs. 
 
À bientôt !
 
Francis LEGROS


